
Mois de Novembre – Mois des défunts 
Méditation de la Solennité de la Toussaint 2022 

1ère lecture : Apocalypse 7, 2-4. 9-14 ; Psaume 23 ; 2ème lecture : 1 Jean 3, 1-3 ; Évangile : Matthieu 5, 1-12a 

Le Saint : un serviteur comme Jésus-Christ 

Un saint, qui est-ce donc? Demandons-nous souvent. Un saint est un serviteur fidèle de Jésus-Christ.  
À son image, il est témoin et modèle du service du frère proche ou lointain. Ami de Dieu, par lui la lumière 
de la gloire de Dieu irrigue les cœurs, et rejaillit sur l’Église et le monde.  

Nous célébrons aujourd’hui la solennité de tous les Saints, fête de tous ceux, hommes et femmes, qui se sont 
rendus disponibles à Dieu pour qu’à travers eux et elles sa lumière ne cesse de briller dans l’Église et se 
diffuse davantage dans le monde.  
Dans le livre de l’Apocalypse, Saint Jean atteste qu’il les a vus. Il les identifie à « une foule immense, que nul 
ne pouvait dénombrer, une foule de toutes nations, races, peuples et langues. » (Apocalypse 7, 9). Il affirme : 
« ils se tenaient debout devant le Trône et devant l’Agneau, en vêtements blancs, avec des palmes à la main. » 
(Apocalypse 7, 9). Foule immense et indénombrable, assemblée de ceux et celles «qui  viennent de la grande 
épreuve ; ils ont lavé leurs vêtements, ils les ont purifiés dans le sang de l’Agneau. » (Apocalypse 7, 14). 
 

Fête de la Toussaint : Fête du pécheur pardonné, témoin et missionnaire de la miséricorde infinie de Dieu. 
Fête de celles et ceux qui ont rencontré Dieu et ont résolument pris la décision de faire des Béatitudes une 
boussole, un idéal à poursuivre, un chemin de vie. Le saint est la personnification des Béatitudes. Sa vie en 
est l’illustration.  
Animé par le souci de servir Dieu à travers l’autre, notre prochain, le saint a fait de sa vie une eucharistie 
c’est-à-dire une offrande agréable à Dieu, une consécration au bonheur de Dieu, au rayonnement de sa gloire 
qui est l’épanouissement de la vie de tout l’homme et de tout homme. « La gloire de Dieu, c’est l’homme 
vivant » disait Saint Irénée de Lyon. Animateur de la communion entre Dieu et l’humanité entière, le saint 
est témoin du Christ. Comme Lui il est aussi envoyé. Sa relation avec Dieu le Père est un impératif. Il la traduit 
sans cesse dans ses actes : il est un inconditionnel du service d’autrui. En lui Dieu est glorifié comme le dit la 
deuxième préface des saints. En chaque saint, c’est Dieu qui couronne ses propres dons en donnant à des 
êtres fragiles de le glorifier. (cf. La même préface). Il est grand le mystère de la foi ! 
 

En communion avec nos saints patrons, laissons-nous toucher par la lumière de la Foi qui resplendit en cette 
solennité de la Toussaint. Mettons-nous à l’école de nos saints patrons en imitant nous aussi Jésus-Christ. 
Sortons de nos zones de confort et allons vers les périphéries de notre famille, de notre quartier, de notre 
paroisse, de notre société pour y témoigner de l’Évangile du service du frère. Ces lieux sont les champs de la 
Nouvelle Évangélisation et nous y sommes tous attendus. 
La sainteté est la vocation commune des baptisés. C’est un appel adressé à tous et à chacun. La démarche 
synodale est une voie de sanctification ouverte par notre Saint-Père François pour nous exercer à l’école des 
Béatitudes. « La fraternité n’est pas une option mais une nécessité » nous dit-il. Rendons grâce à Dieu pour 
le témoignage et la prière des saints dont nous portons le nom. Ils sont des reflets de Dieu dans notre vie et 
dans le monde. Par leur intercession, demandons la grâce de prendre le témoin qu’ils nous passent et de le 
transmettre à notre tour aux générations futures. 
La sainteté est un appel au bonheur. Soyons des acteurs infatigables du bonheur sans limite qui consiste à 
vivre sous le regard de Dieu c’est-à-dire en sa présence et en communion avec Lui. Que nos saints patrons 
nous aident à trouver dans les Béatitudes un chemin de bonheur et à nous l’approprier comme notre 
contribution à la Nouvelle Évangélisation. 

Soyons saints comme notre Père céleste est Saint nous demande le Christ. Si la sainteté est une notion 
commune à toutes les religions, elle ne se définit pas de la même manière. Chaque spiritualité en a sa 
conception. Pour nous catholiques, la sainteté est une réalité intérieure et exige une abnégation. Les moyens 
pour y parvenir sont la prière, la pratique des sacrements, l’amour du prochain, la recherche et 
l’accomplissement de la volonté de Dieu. Faisons nôtre la règle d’or du Christ : « Ne pas faire à autrui ce que 
nous ne voulons pas qu’on nous fasse ». « Aime et fais ce que tu veux » (St François d’Assise). 
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